
DEVOI
Vol. LXXX— No 241 ★ ★ Nuageux avec éclaircies. Max.: 6 Détail page 15 Montréal, mercredi 18 octobre 1989 Côte-Nord. Gaspesit* Nouveau-Brunswick 60 cents Toronto 80 cents 50 CENTS

Violent séisme 
à San Francisco
Au moins 51 morts en 15 secondes
d'après PC, AFP. REUTER et AP
SAN FRANCISCO — Un violent 
tremblement de terre qui n’a duré 
que 15 secondes a secoué, hier soir, 
San Francisco et sa région et avait 
fait, au moment où nous mettions 
sous presse, au moins 51 morts, plu­
sieurs blessés et provoqué d’impor­
tants dégâts.

Des feux se propageaient dans la 
ville, l’électricité était rompue, les li­
gnes téléphoniques était coupées, 
des autoroutes surélevées s’étaient 
écroulées, des fuites de gaz sévis­
saient et une certaine confusion ré­
gnait toujours dans les informations 
communiqués de toutes parts par les 
autorités et divers témoins.

Le gouverneur adjoint de la Cali­
fornie, Léo McCarthy, a fait savoir

au surplus que la panique s’était ins­
tallée au stade Candlestick où devait 
débuter devant 60,000 spectateurs la 
finale du championnat nord-améri­
cain de baseball qui a été annulée.

Outre l’effondrement partiel du 
Bay Bridge qui enjambe la baie de 
San Francisco, il semble que plu­
sieurs immeubles du quartier histo­
rique du marché de la ville et du Ma­
rina District n’ont pas résisté à la se­
cousse qui a causé des lézardes dans 
les murs ainsi que des coupures de 
courant et ébranlé le stade de Can­
dlestick. Des informations font état 
de plusieurs blessés. Le match a été 
annulé en partie en raison de fissures 
sur un gradin supérieur du stade.

Le tremblement de terre semble 
toutefois avoir moins sévèrement

frappé San Francisco que celui de 
1906 où environ 700 personnes 
avaient trouvé la mort.

Le Dr Walter Savage, responsable 
des premiers secours au parc de 
Candlestick a déclaré que la situa­
tion était stable et que des centaines 
de personnes avaient été contusion­
nées par la chute de débris. « 11 a 
fallu hospitaliser quelques person­
nes, a dit le médecin » Tôt ce matin 
les secouristes étaient préoccupés 
d'abord par les feux et la menace 
d'explosions par le gaz naturel.

Le séisme est survenu à 17h04. 
L’observatoire américain de Golden, 
dans le Colorado, a estimé la magni­
tude du séisme à 7 sur l’échelle de 
Richter, ce qui est d’une puissance 
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Une section de vingt mètres du Bay Bridge reliant San Francisco à Oakland s’est effondrée hier quelques 
instants après le tremblement de terre qui a secoué le Nord de la Californie.

Hydro-Québec fera 
face à plusieurs grèves 
de 24 heures d’ici Noël
• ■.—de la Presse Canadienne

À COMPTER de mardi prochain 
et jusqu’au 22 décembre, les 
14,000 syndiqués d’Hydro-Québec 
tiendront une série de grèves de 
24 heures, parfois à la grandeur 
du Québec, parfois dans certai­
nes régions seulement.

La première grève générale 
aura lieu mardi prochain, a ré­
vélé hier M. Luc Chabot, coor­
donnateur de la négociation pour

les trois unités d’accréditation af­
filiées au Syndicat canadien de la 
fonction publique (bureau, tech­
niciens et métiers).

D’autres grèves générales de 
24 heures, toujours de midi à 
midi, seront échelonnées jusqu’à 
la fin décembre.

Également, à compter du 25 
octobre jusqu’au 22 décembre il y 
aura tour à tour débrayage d’une 
journée dans deux des 11 régions 
administratives d’H ydro-Québec. 

La Société d’État a exprimé 
Voir page 8: Hydro-Québec

LA TPS TOUJOURS JUGÉE INACCEPTABLE

Les provinces préparent un 
affrontement avec Ottawa
Michel Van de Walle

----------de la Presse Canadienne

LES MINISTRES des Finances des 
provinces ont réaffirmé hier que le 
projet de taxe fédérale sur les pro­
duits et services (TPS) était à leurs 
yeux « inacceptable », pavant ainsi la 
voie à une confrontation avec Ot­
tawa lors de la conférence des pre­
miers ministres sur l’économie pré­
vue pour les 9 et 10 novembre pro­

chains.
Les ministres étaient réunis à huis 

clos à Montréal afin de prendre con­
naissance d’un rapport commun pré­
paré par les hauts fonctionnaires 
provinciaux sur l’impact négatif de 
la TPS sur l’économie et les revenus 
fiscaux des gouvernements.

Le ministre québécois des Finan­
ces, Gérard D. Lévesque, a affirmé 
qu’un « consensus » s’était dégagé 
parmi les provinces autour du con­
tenu de ce document, que l’on n’a

toutefois pas voulu rendre public, 
ainsi que sur les recommandations à 
faire aux premiers ministres provin­
ciaux.

Il a expliqué qu’avant de commen­
ter plus avant, il devait d’abord faire 
rapport au premier ministre, Robert 
Bourassa, de la teneur des discus­
sions. M. Lévesque a, cependant, réi­
téré que le projet de TPS était « inac­
ceptable dans sa forme actuelle » 
aux yeux du Québec.

Mais le trésorier de l’Alberta, Dick

Johnston, avait une position plus 
tranchée et déclarait que sa pro­
vince est « fortement opposé » à la 
TPS fédérale, à laquelle il ne voit au­
cune alternative. Affirmant que les 
provinces perdront plusieurs mil­
liards en revenus à cause des effets 
de la TPS, M. Johnston a déclaré que 
« cette taxe est mauvaise pour le Ca­
nada, mauvaise pour l’Alberta, elle 
est inflationniste, empiète sur les ju­
ridictions provinciales et, tout 

Voir page 8: Les provinces

La RDA plie sous 
les contestataires
d'après AP. AFP et REUTER

BERLIN-EST — Les autorités est- 
allemandes reculent devant la mobi­
lisation populaire qui se généralise 
autour d’elles, alors que la véritable 
ampleur des mouvements populaires 
en RDA apparaissait plus claire­
ment, hier. Le régime ne manifeste 
plus d’agressivité contre les oppo­
sants et veut au contraire tempori­
ser. Un changement de garde sem­
blait hier soir à l’ordre du jour dans 
le personnel politique est-allemand.

Le bureau politique du Parti com­
muniste est-allemand était hier soir 
en réunion extraordinaire, selon un 
journal ouest-allemand cité par l’As- 
sociated Press, et « le poste de Erich 
llonecker serait en jeu » à cette réu­
nion.

Une réunion dont aucun résultat 
n’était encore disponible hier soir à 
Berlin-Est, et que d'autres sources 
annonçaient pour ce matin. Tous les 
observateurs qualifient ce meeting 
de crucial pour l’avenir du régime 
est-allemand, et particulièrement 
pour le leader Erich llonecker, un

septuagénaire qu’on dit très malade, 
et de plus en plus critiqué.

Pendant ce temps, on confirmait 
que d’autres manifestations que 
celle, monstre, de Leipzig, s’étaient 
déroulées lundi dans plusieurs villes 
d’Allemagne de l’Est. Et dans cer­
tains cas, comme à Dresde, l’opposi­
tion s’est vue reconnaître un statut 
d’interlocuteur de facto des autorités 
locales, avec qui des négociations 
ont été ouvertes, au sujet notam­
ment de l’impunité des manifestants.

L’opposition, et notamment le 
groupe Nouveau Forum, serait sur la 
voie d’une « tolérance » pouvant me­
ner à la reconnaissance de facto par 
les autorités, et les médias officiels 
multiplient les manifestations d’apai­
sement.

Un présentateur du journal du soir 
de la télévision d’État est-allemande 
a estimé, hier soir, que la manifesta­
tion de Leipzig, qui a rassemblé pa­
cifiquement plus de 100,000 Alle­
mands de l’Est, constituait un « appel 
au dialogue».

Voir page 8: La RDA
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L’envolée génoise PHOTO AP

Les Génois ont pu voir passer, hier, au-dessus de leurs têtes, un 
singulier équipage composé d'un canot pneumatique muni d’une 
aile et d’un moteur et piloté par son inventeur, Aimoro Manigri, 
qui voulait saluer ainsi l'ouverture du Salon nautique de Gênes.

L’ÉLU DE L’ALBERTA

Le Sénat aura-t-il un 
intrus dans ses murs ?

- de notre bureau d'Otlawa

L’ÉLECTION, lundi dernier en Al­
berta, du candidat qui sera désigné 
par la province pour un poste de sé­
nateur a plongé le gouvernement fé­
déral dans un dilemme constitution­
nel et politique au dénouement im­
prévisible.

Stan Waters, un militaire de 69 ans 
à la retraite, a remporté pour le Re­
form Party l’élection tenue par le 
premier ministre albertain Don 
Getty pour le choix d’un candidat re­
présentant l’Alberta au Sénat. M. 
Waters a facilement gagné en obte­
nant près de 45 % des suffrages ex­
primés, déclassant ainsi cinq autres 
candidats. Les Albertains ont voté 
pour le poste de sénateur à l’occa­
sion des élections municipales dans 
la province.

Don Getty avait choisi une telle 
élection pour promouvoir la réforme 
du Sénat et particulièrement l’idée 
d’un Sénat élu. Depuis l’entente du

lac Meech, les provinces peuvent 
proposer leurs candidats pour les 
postes vacants au Sénat. Aupara­
vant, les nominations de sénateurs 
relevaient exclusivement du premier 
ministre du Canada. Selon la nou­
velle formule, les provinces propo­
sent, mais Ottawa décide ultime­
ment. Même si l’accord du lac 
Meech n’a pas été ratifié par toutes 
les provinces, Brian Mujroney s’est 
engagé à respecter l’esprit de l’en­
tente sur la question des nominations 
au Sénat.

En l’absence de Brian Mulroney, 
les réactions des conservateurs ont 
été marquées par la plus grande pru­
dence. Le vice-premier ministre Don 
Mazankoski a déclaré qu’on devait 
attendre de voir la liste des candi­
dats de l’Alberta avant de se pronon­
cer. Il a rappelé que l’entente du lac 
Meech donne toujours le dernier mot 
au premier ministre. Il a aussi sou­
ligné, tout comme le ministre d’État 
aux Relations fédérales-provincia- 
les, Lowell Murrav. que le lac Meech 

Voir page 8: Le Sénat

AVIS A FRANK MCKENNA

Les Acadiens ne veulent pas rouvrir l’accord du lac Meech
JÉsaiard Descôteaux

■ - de notre bureau de Québec

LA COMMUNAUTÉ acadienne du 
Nouveau-Brunswick demandera au 
premier ministre Frank Mckenna de 
cesser de réclamer la réouverture 
de l’accord du lac Meech au nom de 
la protection des droits de la mino­
rité acadienne.

Réunis dimanche au sein d'un « fo­
rum de concertation », une trentaine 
d'organismes acadiens et francopho­

nes du Nouveau-Brunswick ont ré­
solu de requérir du premier ministre 
de leur province une rencontre pour 
que celui-ci saisisse bien ce que sont 
les revendications des Acadiens, les­
quelles peuvent être satisfaites sans 
égard à cet accord.

Le porte-parole de ce forum et 
président de la Société des Acadiens 
et Acadiennes du Nouveau-Bruns­
wick (SAANB), Réal Gervais, a ex­
pliqué hier qu’on jugeait qu’il fallait 
sensibiliser M. McKenna aux préoc­
cupations des Acadiens. « Beaucoup

de questions restent sans réponse 
face aux droits de la communauté 
acadienne », a-t-il dit.

De l’avis du « forum de concerta­
tion », il est temps d'éclaircir certai­
nes positions relatives notamment à 
l'accord du lac Meech. Depuis deux 
ans, il y a eu beaucoup de confusion 
qu’il faut dissiper à la veille de la 
conférence des premiers ministres, a 
fait valoir le président de la SAANB 
dans un entretien avec LE DEVOIR. 
Rappelons qu’à leur rencontre an­
nuelle des 9 et 10 novembre, les pre­

miers ministres aborderont à nou 
veau le dossier constitutionnel. _

Une première chose qui doit être 
bien comprise à ce moment-ci est le 
fait que la communauté acadienne 
n’est pas opposée à l’accord du lac 
Meech, pas plus, de dire M. Gervais, 
qu'elle souhaite la mort de cet ac­
cord.

Tout au long du débat sur l’accord 
du lac Meech, les Acadiens n'ont ja­
mais changé de position à cet égard, 
soutient M. Gervais. Devant le co­
mité parlementaire de la législature

du Nouveau-Brunswick qui a étudié 
l’accord constitutionnel de 1987, au­
cun groupe acadien parmi ceux qui 
ont présenté des mémoires n’ont 
condamné cet accord, souligne-t-il.

Que ce soit au Nouveau-Brunswick 
ou chez les francophones des autres 
provinces, une confusion s’est main­
tenue. Au début, cette confusion pou­
vait se comprendre du fait que les 
Acadiens ont saisi l’occasion pour 
présenter leurs propres revendica­
tions qui ont pu apparaître irréali- 

Volr page 8: Les Acadiens

AUJOURD’HUI
PWA se défait 
d’inter Canadien
PWA Corp. annoncera ce 
matin la mise en vente de son 
bloc d’actions d’inter 
Canadien. Page 11

Nordiques........ 8
Flames ..............8
Calgary efface un déficit de 8-3 
à la troisième période. Page 16
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Pretoria n’écarte plus 
le dialogue avec l’ANC

PHOTO AP

Le leader de l'ANC, Walter Sisulu, libéré dimanche dernier après 26 ans 
de bagne, jouait avec ses petits-enfants, hier, à Soweto, en se disant 
confiant de voir de son vivant un gouvernement noir en Afrique du Sud.

d'après AFP et Reuter

JOIIANNKSBOURG — Le gouver­
nement sud-africain continue de pré­
parer graduellement le terrain pour 
des négociations avec le principal 
mouvement nationaliste noir du 
pays, l'ANC (interdit), comme en té­
moignent les propos d’un ministre de 
haut rang, qui s’est dit prêt à « dis­
cuter » avec les sept dirigeants de 
l’ANC relâchés dimanche des pré­
conditions qu’ils mettent à l'ouver­
ture de ces négociations.

Interrogé par l’AFP, le porte-pa­
role de ce ministre a indiqué que l'in­
terview publiée hier par le quotidien 
de .Johannesbourg, Business Day, 
constituait « un reflet exact » des 
propos du ministre de la Planifica­
tion et du Développement constitu­
tionnels. C.errit Viljoen, l’homme 
chargé par le président Frederik W. 
de Klerk de négocier avec les lea­
ders des divers mouvements noirs.

Par ailleurs, le leader nationaliste 
noir Walter Sisulu, libéré de prison il 
y a deux jours, a déclaré hier que l'a­
partheid et le régime blanc minori­
taire disparaîtraient avant sa mort.
t« Je pense que la liberté viendra 

de mon vivant », a déclaré à la 
presse le compagnon d’armes de 
Nelson Mandela deux jours après sa 
libération avec sept autres prison­
niers politiques.

L'ancien secrétaire général du 
Congrès national africain (ANC) a 
jugé que le gouvernement du prési­
dent de Klerk n'avait pas changé de 
position sur les revendications de la 
majorité noire, mais avaient été con­
traints d’en tenir compte par les 
pressions intérieures et internatio­
nales.

« Il est nécessaire de continuer la 
lutte, d’intensifier la lutte », a-t-il dit.

Le dirigeant nationaliste, qui sem­
ble ne rien avoir perdu de son ardeur 
après plus de 25 ans en prison, a dé­
claré ne pas s’attendre à ce que Man­
dela soit libéré cc’tte année. Il a ex­
pliqué que le régime sud-africain re­
doutait que la libération du chef his­

torique de l’ANC ne provoque un sou­
lèvement de la communauté noire.

Les propos de M. Viljoen survien­
nent au lendemain d’une interview à 
la BBC dans laquelle l’ambassadeur 
sud-africain à Londres avait déclaré 
que Pretoria était prêt à négocier 
sans condition avec le Congrès natio­
nal africain (ANC). L'ambassadeur, 
Peter Rae Killen, avait ensuite pu­
blié une mise au point dans laquelle il 
affirmait que ses propos avaient été 
« isolés de leur contexte ».

De source bien informée à Preto­
ria, on a cependant indiqué à l’AFP 
que les propos de M. Killen avaient 
reçu l'aval préalable de son dépar­
tement et qu’il s’agissait d’un petit 
pas supplémentaire dans une stra­
tégie visant à faire accepter par la 
population blanche l’idée de négocia­
tions avec l’ANC.

Un autre aspect remarquable de 
l’interview de M. Viljoen à Business 
Day réside dans la manière dont il a 
abordé la question du refus par 
l’ANC de renoncer à la violence, re­
fus réitéré dimanche soir par les 
sept anciens dirigeants de ce mou­
vement libérés de prison.

Kn juillet, M. de Klerk, qui n’était 
alors que chef du parti gouverne­
mental, avait dit que Pretoria ne né­
gocierait avec le mouvement de Nel­
son Mandela que si l’ANC « suivait 
l’exemple » de ce dernier et « s’en­
gageait à oeuvrer en faveur de solu­
tions pacifiques », et que cela suppo­
sait l'abandon de la violence.

Dans son interview, M. Viljoen se 
dit prêt à rencontrer « autant de gens 
que possible, pourvu qu’ils ne mena­
cent pas de recourir à la violence 
pour appuyer leurs positions à la ta­
ble de négociations».

Interrogé sur ce point hier matin 
par un autre quotidien de Johannes- 
bourg, The Star, M. Viljoen a refusé 
de « définir trop en détail les condi­
tions requises » de l’ANC, se conten­
tant de dire que, « dans la pratique », 
toute personne ou groupe désirant 
négocier avec Pretoria devrait

« prendre ses distances avec la vio­
lence et les activités déstabilisatri­
ces ».

Le ministre a aussi qualifié de 
« très raisonnables et très équili­
brés » les propos tenus dimanche par 
l’ancien secrétaire général de l’ANC, 
Walter Sisulu, et ses six compagnons 
sortis de prison en même temps que 
lui, notamment le fait qu’ils ont pro­
mis d’agir « de manière ordonnée et 
disciplinée ».

Les sept hommes avaient réitéré 
la liste de cinq préconditions mises 
par l’ANC — mais aussi par la plu- 
art des dirigeants noirs modérés — 
l’ouverture de négociations avec 

Pretoria : la légalisation des organi­
sations interdites (dont l’ANC), la le­
vée de l’état d’urgence, la suppres­
sion des restrictions contre les op­
posants, l’abolition des lois « qui li­
mitent les libertés » et le retour des 
exilés.

Les « discussions » que M. Viljoen, 
dans son interview à Business Day, 
s’est déclaré disposé à mener avec 
Sisulu et ses six collègues seraient 
destinées à examiner ces conditions 
préalables et le moyen de surmonter 
l’obstacle qu’elles représentent.

Il s’agirait là d’une nouvelle 
séance dans les « pourparlers con­
cernant les pourparlers » dont par­
lait M. de Klerk a l’issue de sa ren­
contre avec Mgr Desmond Tutu, le 
pasteur Allan Boesak et le révérend 
Frank Chikane.

Mais M. Viljoen a confirmé ce 
qu’avait dit la semaine dernière M. 
de Klerk — et ce qu’ont toujours af­
firmé les autorités — à savoir que 
l’ANC n’était que l’un des interlocu­
teurs possibles du pouvoir et qu’il 
n’était pas question de négociations 
en tête-à-tête entre Pretoria et le 
mouvement de Nelson Mandela.

SUITES
DE
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4 Hydro-Québec
ses inquiétudes, hier, en donnant à 
entendre que ces débrayages succes­
sifs pourraient causer de sérieux in­
convénients à la clientèle surtout en 
cette période de l’année.

Les services essentiels seront as­
surés. a promis M. Chabot. Il s'agira 
des mêmes services qui avaient été 
dispensés le 11 octobre dernier, lors 
d'une journée de grève générale.

Si uiie panne générale survient ou 
un problème d’importance, « tout le 
personnel nécessaire sera fourni, 
sans hésitation », a-t-il dit.

Le niveau de personnel affecté à 
ces services essentiels variera selon 
le type de débrayage. Les jours de 
grève générale, 300 employés main- 
t iendront les services essentiels. Les 
jours de débrayages régionaux, jus­
qu’à 5,000 employés demeureront au 
poste.

Cette liste de services proposée 
par le syndical reste toutefois à être 
entérinée par le Conseil des services 
essentiels. Le 11 octobre, l’organisme 
avait jugé ces services suffisants.

Le syndicat affirme être réduit à 
utiliser de tels moyens de pression 
pour faire débloquer la négociation. 
Celle négociation est pratiquement 
inexistante depuis le mois de mars 
dernier, soulignait M. Chabot.

La convention collective est ar­
mée à échéance le 1S décembre der­
nier.

Par ailleurs, une fois de plus, le 
porte-parole a catégoriquement nié 
que les syndiqués soient responsa­
bles d’actes de vandalisme ou de 
pannes d'électricité délibérées, à 
(îentilly ou ailleurs.

M. Chabot affirme qu’il est « com­
plètement farfelu de prétendre ça ».

« C'est plutôt Hydro-Québec, (lit M. 
Chabot, qui adopte un comportement 
vicieux, irresponsable et épouvan­
table. Hydro cherche à discréditer 
les syndicats dans l’opinion publique 
en les accusant ainsi. La Société 
d’Êlal veut apeurer la population 
pour faire pencher le Conseil des ser­
vices essentiels en sa faveur. Hydro 
crée un climat de guerre ».

M. Chabot prétend même que cer­
tains moyens de pression pourraient 
être l'oeuvre du personnel cadre, qui 
voudrait ainsi discréditer les syndi­
qués. 11 affirme qu'à Gentilly, c’est 
un cadre qui aurait arraché un fil té­
léphonique du mur, paralysant ainsi 
la ligne du service d’urgence.

Les syndiqués, selon M. Chabot, 
n’ont pas intérêt, puisqu’ils travail­
lent dans la centrale, à mettre leur 
propre sécurité en danger. Si la sé­
curité est déficiente à Gentilly, les 
autorités ne doivent pas hésiter à 
fermer la centrale, opine-t-il.

« On n’acceptera pas qu’on nous 
mette sur les épaules les résultats 
d'une gestion épouvantable d'Ilvdro- 
Québec depuis quelques années».

La direction d’Hydro-Québec, de 
son côté, affirme que les grèves ro­
tatives et générales des 14,000 syn­
diqués risquent d’avoir « des réper­
cussions majeures pour la clien­
tèle », puisque la période actuelle est 
normalement réservée aux répara­
tions et à la préparation du réseau 
pour la période de pointe, en hiver.

Il reste 43 jours ouvrables d’ici la 
fin de l'année, rappelle Hydro, dans 
un communiqué, à cause des grèves 
prévues, Hydro-Québec estime qu’il 
n’en restera que 10 « vraiment pro­
ductifs » pour compléter les travaux 
d’entretien, de réparation et de mise 
en service des équipements requis 
pour la saison hivernale.

Hydro entend faire connaître ces 
répercussions détaillées des dé­
brayages au Conseil des services es­
sentiels. Celui-ci doit rendre prochai­
nement une décision concernant la 
liste des services essentiels que les 
syndicats comptent maintenir.

4 La RDA
La télévision d’Êtat est-allemande 

n’a jamais été aussi loin dans son ap­
préciation modérée des manifesta­
tions d’opposants dans le pays.

« Kn tant que journalistes, nous 
comprenons ce qui s’est passé hier 
comme un signe pour continuer plus 
avant la discussion déjà commencée, 
de manière plus déterminée et en 
vue de parvenir à des résultats », a 
expliqué le présentateur au cours de 
l’édition du soir « Aktuelle Kamera ».

Selon le journaliste, la majorité 
des manifestants ne doivent pas être 
considérés comme des gens qui veu­
lent renverser le régime.

Le chef d’un des partis satellites 
du PC est-allemand, le Parti libéral 
démocrate, a réclamé pour sa part 
des réformes rapides et concrètes.
<■ Des décisions doivent être prises 
très bientôt, très vite, demain ou 
après-demain. Ces réformes doivent 
en outre avoir un effet sensible sur la 
vie et les conditions de vie de tous 
nos concitoyens », a déclaré Manfred 
Gerlach.

Le Parti libéral démocrate 
compte 105,000 membres qui sont en 
majorité des hommes d’affaires pri­
vés, des commerçants et des arti­
sans. Ces catégories de population 
sont parmi les plus touchées par l’e­
xode de population des derniers 
mois.

On a appris hier que le maire de 
Dresde, M. Wolfgang Berghofer, 
s’est brièvement adressé aux 10,000 
manifestants qui défilaient dans sa 
ville pour leur promettre que les dis­
cussions sur des réformes engagées 
la semaine dernière avec des repré­
sentants des Églises et de la popula­
tion se poursuivraient.

Selon une source proche de 
l’Église protestante à Leipzig, les di­
rigeants est-allemands doivent main­
tenant avancer des « propositions 
concrètes » s’ils veulent enrayer un 
mouvement qui ne cesse de prendre 
de l’ampleur et met en cause le 
monopole du Parti communiste sur 
la vie politique.

Pour la première fois, les manifes­
tants ont revendiqué des syndicats li­
bres et demandé l’autorisation de vé­
ritables partis d’opposition en même 
temps que la liberté de la presse, la 
liberté de voyager, la démolition du 
mur de Berlin et des élections libres.

Pour le pasteur Rainer Kppel- 
mann, une figure de proue de la dis­
sidence à Berlin-Kst, la manifesta­
tion de Leipzig montre « un peuple en 
plein renouveau ». « D’abord des di­
zaines de milliers de citoyens est-al­
lemands ont quitté le pays, mainte­
nant une centaine de milliers de per­
sonnes se mobilisent pour réclamer 
des réformes afin de pouvoir rester 
au pays», a-t-il dit.

Le pasteur croit également dé­
celer des « signes de renouveau chez 
.es responsables politiques en RDA ».

« La manifestation de Leipzig et la 
retenue de la police ont prouvé que 
les dirigeants commencent à nous 
prendre au sérieux », a déclaré hier 
Mme Baerbel Bohley, cofondatrice 
du groupe d’opposition interdit 
« Nouveau Forum ».

Nouveau Forum, qui revendique 
quelque 30,000 sympathisants, a sou­
ligné que des discussions similaires 
se tiendraient prochainement dans 
plusieurs autres grandes villes est-al­
lemandes comme Berlin-Est ou 
Halle entre des représentants des 
autorités et les membres du groupe 
d’opposition.

4 Les Acadiens
sables aux yeux de certains dans le 
cadre de cet accord.

On parlait pour notre propre com­
munauté et c'est à elle qu’on doit 
rendre des comptes, explique M. 
Gervais qui souligne que d’aucune 
façon il n’y a d’opposition entre l’ac­
cord du lac Meech et ces revendica­
tions. Celles-ci, pour l’essentiel, con­
siste à obtenir l’enchâssement dans 
la Constitution de la loi 88 qui recon­
naît l’existence de deux communau­
tés linguistiques au Nouveau-Bruns­
wick. Ce geste donnerait un carac­
tère inaliénable aux droits de la mi­
norité acadienne.

Cette revendication peut se « ré­
gler dans notre propre maison », ex­
plique le président de la SAANB, rap­
pelant que l’enchâssement de cette 
loi est une affaire qui concerne que 
deux gouvernements. Il s’agirait que 
la législature du Nouveau-Brunswick 
adopte une résolution en ce sens qui 
serait ensuite présentée pour ratifi­
cation au Parlement fédéral.

Il est un peu étonnant que cette 
confusion persiste encore après deux 
ans de débats autour du lac Meech. 
La communauté acadienne en est 
rendue à penser que ceux qui ne 
comprennent pas ne sont peut-être 
pas de bonne foi, dit M. Gervais vi­
sant autant le premier ministre de sa 
province que le premier ministre Ro­
bert Bourassa et son ministre des Af­
faires canadiennes, Gil Rémillard, à 
qui cela été expliqué lors de rencon­
tres.

Face au gouvernement du Nou­
veau-Brunswick, il est particuliè­
rement important de rappeler ces 
choses-ci à ce moment, croit M. Ger­
vais qui rappelle qu’il y a eu juste­
ment deux ans le 13 octobre que M. 
McKenna a été élu. Après deux ans, 
il serait temps d’aborder de façon 
concrète les droits de la commu­
nauté acadienne. Il serait utile, dit-il, 
d’expliquer à M. Mckenna « que pour 
répondre à nos demandes, il n’a pas 
besoin de demander la réouverture 
de l’accord du lac Meech».

La rencontre avec le premier mi­
nistre n’a pas encore été fixée puis­
que ce n’est qu’hier que le « forum de 
concertation » a fait sa demande, soit 
au moment même où M. McKenna 
partait pour une tournée dans l’Ouest 
canadien où il est allé discuter de 
l'accord du lac Meech avec ses ho­
mologues de la Saskatchewan, de 
l’Alberta et de la Colombie-britanni- 
que. Il serait normal, croit M. Ger­
vais, que M. McKenna rencontre les 
Acadiens après cette tournée.

Au moment où cette rencontre 
aura lieu, un élément du décor cons­
titutionnel du Nouveau-Brunswick se 
sera ajouté, ce qui pourrait alors 
contribuer à éclaircir les choses. Le 
comité parlementaire qui a étudié 
l’accord aura en effet déposé son 
rapport et fait connaître un certain 
nombre de conclusions.

Le président de ce comité, le dé­
puté Bernard Thériault, a confirmé 
hier que ce rapport d’une soixantaine 
de pages serait déposé mardi pro­
chain. Le comité ne s’oppose pas à 
l’accord, mais suggère certains 
changements, a-t-il dit hier, notant 
qu’il y aura place pour la négocia­
tion. Ce rapport abordera aussi la 
question de l'enchâssement de la loi 
88. qui, croit-il, est une question 
moins de nécessité que d’échéancier.

M. Thériault confirme pour sa 
art que les Acadiens sont unanimes 
appuyer dans les faits l’accord du 

lac Meech. Tous les groupes qui sont 
venus témoigner devant le comité 
parlementaire ont dit : « Ça fait du 
sens, ça permet de se protéger», 
même si tous voulaient avoir plus de 
protection, souligne-t-il. Le moyen 
d'y arriver est l'enchâssement de la 
loi 88 : « C’est notre petit lac 
Meech », dit-il. Relevant une décla­
ration récente de M. Rémillard qui 
soulignait que les Acadiens pour­

raient porter une certaine respon­
sabilité advenant l’échec de l’accord 
du lac Meech, M. Thériault partage 
entièrement l’opinion de M. Gervais 
qui dit que personne ne pourra faire 
porter aux Acadiens la responsabi­
lité de l’échec éventuel de cet ac­
cord.

Lorsque M. Rémillard pointe les 
Acadiens, il pèse sur le mauvais bou­
ton. Celui qui pose des objections, 
c’est le premier ministre et c’est sur 
lui qu’il faut faire pression, dit M. 
Thériault qui croit personnellement 
que son premier ministre voudrait 
être le dernier à être responsable de 
l’échec de l’accord.

4 Violent
jugée majeure.

Le séisme a été suivi de deux au­
tres secousses ressenties dans les 
gratte-ciel du centre-ville et la télé­
vision a rapporté que tous les ponts 
de la région avaient été fermés.

Le tremblement de terre a aussi 
été ressenti dans certains quartiers 
de Los Angeles, à 650 kilomètres au 
sud de San Francisco. Les secousses 
préliminaires ont été enregistrées à 
partir du système d’alarme de Tsu­
nami en Alaska.

Plusieurs incendies ont été signa­
lés. Une fumée dense se dégageait de 
l’un d’eux et elle était visible de plu­
sieurs kilomètres de distance.

Des centaines de personnes ont fui 
les stations de métro et celui-ci a été 
immobilisé par la panne de courant.

La télévision américaine a par ail­
leurs diffusé des images où l’on dé­
couvre le pont Bay Bridge sectionné 
sur vingt mètres, et les débris de la 
partie supérieure amassés sur la 
chaussée inférieure. La chaîne de té­
lévision CNN a par ailleurs rapporté 
que plusieurs personnes étaient tom­
bées à l’eau et que des voitures se 
trouvaient prisonnières des débris du 
pont.

Le tremblement de terre a aussi 
causé de profondes crevasses sur 
l’autoroute qui zigzague San Fran­
cisco, provoquant des embouteilla­
ges.

Le journaliste de la Presse Cana­
dienne, Mike Bernard, se trouvait à 
Sonoma, à quelque 60 km au nord de 
San Faneisco dans la vallée de Napa 
quand le tremblement de terre a 
frappé.

Il était assis dans le jardin inter­
viewant des propriétaires de vigno­
bles de la région.

« Soudainement, a-t-il raconté, la 
table s’est mise à trembler. Nous 
avons tenté de poursuivre l’inter­
view, mais nous avons vu les arbres 
qui vacillaient, comme si un vent 
d’une vélocité de 40 millles à l’heure 
les secouait».

« Alors nous nous sommes éloignés 
de ces chênes par peur qu’ils ne s’é­
croulent sur nous. Au même mo­
ment, les employés descendaient les 
escaliers en courant et nous nous 
sommes rassemblés sur la place ».

« C’est comme le vertige, se sentir 
mal, le sentiment momentané de 
malaise et tout à coup vous compre­
nez que ce n’est pas le vertige mais 
autres chose», dit -il

Les gens autour de lui ressentaient 
de la peur, a-t-il raconté.

« Vous auriez cru que les habitants 
de la Californie étaient habitués à ce 
genre de séisme mais l'une des per­
sonnes avec qui je me trouvais, ori­
ginaire de la Californie, a dit que c’é­
tait le pire tremblement de terre 
qu’il ait vécu».

Un autre témoin, Bill Wooder, qui 
se trouvait au volant de sa voiture au 
moment du séisme a raconté: « Je 
n’ai jamais vécu un tremblement de 
terre dans ma voiture et je vis à San 
Francisco depuis plusieurs années. 
La voiture tirait vers la droite et j’ai 
freiné brusquement. Tous les si­
gnaux de la circulation se sont 
éteints en même temps».

Jean-7
DUFRESNE
▲ Montréal

«La Confédération, 
c’est une locomotive»
Cj EST Jacques Ferron qui a écrit cela, et il ne croyait pas si 

bien dire. Et voici que la locomotive déraille, et que l’aiguil­
leur est un bon Québécois, Benoit Bouchard de son nom, 

c’est écrit sur sa casquette de grand cheminot. C’est-à-dire, suivez- 
moi bien parce que je ne sais trop où je m’en vais ce matin avec 
cette chronique absurde, c’est-à-dire que la locomotive, en dérail­
lant, je pense qu’elle va s’engloutir dans le lac Meech.

Quel rapport, me direz-vous. Une intuition, tout simplement. Ot­
tawa démantèle les chemins de fer, les provinces démantèlent le 
lac Meech. Simultanément. Deux phénomènes politiques, parral- 
lèles comme la traque à Ferron. Et dans un cas comme dans l’au­
tre, aucune voie d’évitement. Comme si on se donnait la main pour 
parquer le pays sur une voie de garage.

Coïncidence ? Moins qu’on ne le croirait. Le mythe ferroviaire 
canadien s’est forgé à même l’étendue imprenable du territoire, 
celui de la Confédération à même l’abondance démesurée de nos 
richesses naturelles pour le plus grand profit des barons du CPR.

Deux mythes épuisés. Le territoire, on le traverse aujourd’hui en 
six heures, gracieuseté d’Air Canada.

Quant au mythe des richesses naturelles, l’irremplaçable T.C. 
Douglas a dit il y a déjà un quart de siècle que la tragédie du Ca­
nada, c’est d’avoir vendu la terre pour acheter le roulant. Et on s’a­
perçoit aujourd’hui en effet que la pitoune et la potasse, c’est bien 
peu pour être au rendez-vous du nouveau siècle, parce que la sou­
veraineté, c’est exporter de la matière grise, pas du gaz naturel.

Bien sûr, les convois de fret vont continuer à rouler, et à défaut 
de passagers on pourra au moins compter sur les vaches pour ru­
miner les restes de l’âme de. la nation.

Ce qu’on ignore, c’est que Benoit Bouchard n’a rien inventé en 
enlevant les dormants. Cela fait bien 50 ans maintenant qu’on dé­
molit systématiquement, mine de rien, ce réseau qui comptait ja­
dis parmi les plus extraordinaires du monde.

La technique était simple comme bonjour. Sur une liaison dont 
la rentabilité devenait précaire, il s’agissait d’offrir aux voyageurs 
le service le plus pourri qui se puisse concevoir pour écoeurer sys­
tématiquement la clientèle. Et alors on s’adressait à la Commis­
sion fédérale des transports, chiffres en mains, pour en justifier l’a­
bandon.

C’était automatique, et ça faisait l’affaire d’Ottawa parce que 
l’avenir, une fois la paix revenue, en 1945, c’était l’industrie aéro­
nautique, et Trans-Canada Airlines avait besoin d’avions, et les 
avions avaient besoin d’aéroports, et les aéroports avaient besoin 
de quoi, pensez-vous ? De la clientèle des chemins de fer.

Le plus scandaleux, c’est qu’à l’époque, une entreprise comme 
les Chemins de fer nationaux du Canada réalisaient bon an mal an 
des revenus d’exploitation toujours supérieurs à leurs recettes. Si 
le réseau afficha un déficit, c’est que la loi l’avait obligé au départ 
à assumer les dettes des douzaines de petites compagnies privées 
dont il hérita à sa naissance. Donald Gordon l’appelait le « déficit- 
fantôme », justement parce qu’en vérité, ce n’en était pas un.

Il reste aux historiens à nous expliquer un jour pourquoi les Ca­
nadiens s’acharnent ainsi à détruire leurs institutions nationales au 
lieu de s’appliquer à les adapter aux nouvelles réalités. Pourquoi 
on affame Radio-Canada au lieu de la rappeler à sa mission pre­
mière, pourquoi on ne sait plus quoi faire de l’exangue Office natio­
nal du film.

Dans un éditorial de la rue Saint-Jacques, on a écrit que si nos 
symboles nationaux ne sont pas rentables, c’est un bien piteux 
pays, celui-là qui s’attache à leur survivance. Alors j’ajoute qu’il 
faudrait aussi disperser les carrés de sable, rouler les trottoirs, 
abolir le Parlement, débrancher Radio-Canada, barricader toutes 
les chiottes du pays, et, pourquoi pas, passer tous nos vieux à la se­
ringue. Une toute petite bulle d’air dans les veines suffirait pour ef­
facer le déficit, et nos rentables hommes d’affaires appelleraient 
ça un exercice budgétaire équilibré.

Pam Nakaso, qui vit à Frémont, à 
quelque 100 km au sud-est de San 
Francisco a vu le lit glisser au milieu 
de la chambre et une table en verre 
éclater sous le choc d’une bibliothè­
que qui s’est renversée.

Le séisme a été suivi de deux au 
très secousses ressenties dans les 
gratte-ciel du centre ville et la télé­
vision a rapporté que tous les ponts 
de la région avaient été fermés.

U n centre d’achat se serait effon­
dré à San José, à quelque 80 kilomè­
tres au sud de San Francisco, ce qui 
n’a pas été confirmé.

Les voyageurs qui se trouvaient à 
l’aéroport de San Francisco ont été 
frappés par des débris de plâtre qui 
tombaient des plafonds et des murs. 
Seuls quelques vols ont été mainte­
nus. L’aéroport d’Oakland a été 
fermé.

À Washington, le président George 
Bush a fait savoir que le gouverne­
ment était prêt à envoyer des se­
cours dans la zone sinistrée.

4 Le Sénat
prévoit que la province propose une 
liste de candidats, pas seulement un 
nom.

Brian Mulroney devra donc tran­
cher. Le dilemme est réel. Ou il choi­
sit Stan Waters, candidat élu, et s’en­
clenche de fait, immédiatement le 
processus de réforme du Sénat, 
avant même l’adoption de l’accord 
du lac Meech, ou le premier ministre 
ne choisit pas le candidat élu et se 
met à dos non seulement la popula­
tion albertaine mais aussi Don Gelty. 
Ce qui serait un autre élément 
déstabilisateur à ce moment-ci des 
négociations sur l’entente du lac 
Meech.

Don Mazankowshi a noté qu’il 
était ironique de constater que Stan 
Waters, du Reform Party, interpré­
tait son élection comme le signe du 
rejet de l'accord du lac Meech. 
« C’est pourtant grâce au lac Meech 
que son élection a pu avoir lieu, sou­
ligne M. Mazankoswski, il ne faut pas 
l’oublier ».

On s’attend aussi à ce que le pre­
mier ministre prenne tout le temps 
voulu pour faire connaître sa déci­
sion. La Constitution ne lui impose 
aucune date limite.

Pour les spécialistes constitution­
nels comme le sénateur Gérald 
Beaudoin, les implications de cette 
élection ne doivent pas être minimi­
sées. L’élection déborde le cas d’un 
seul sénateur, d’une seule province. 
« Si on commence à créer des pré­
cédents, on pourra arriver indirec­
tement à rendre le Sénat électif », de 
dire M. Beaudoin. Il souligne d’ail­
leurs que c’est exactement ce qui 
s’est passé aux États-Unis en 1903

lorsqu’on a commencé à élire des sé­
nateurs. Dix ans plus tard, tous les 
États faisaient de même. La Consti­
tution américaine a alors été amen­
dée. Et l’Alberta, selon le sénateur 
Beaudoin, met de l’avant le même 
système.

Le premier ministre Mulroney de­
vra donc décider s’il est prêt à créer 
un précédent et choisir le sénateur 
élu, et déclencher la réforme du Sé­
nat ou refuser d’accepter cette élec­
tion et se mettre l’Alberta à dos. La 
réponse risque de se faire attendre 
quelques jours.

4 Les provinces
compte fait, aura peu d’effet sur le 
déficit fédéral».

Le taux prévu de la TPS est de 9 % 
et elle s’appliquera à la plupart des 
biens et services à compter de 1991. 
On estime qu’elle procurera au gou­
vernement fédéral des revenus de 
$ 24 milliards, soit $ 5.5 milliards de 
plus que l’actuelle taxe sur les biens 
manufacturés. Ottawa a promis de 
compenser les effets de cette taxe 
par des crédits d’impôts pour les ci­
toyens à faibles revenus.

Le ministre des Finances de l’On­
tario, Robert Nixon, déclarait de son 
côté que les projections veulent que 
la TPS aura un effet inflationniste 
(au ministère fédéral des Finances, 
on parle d’une hausse de 2.25 % de 
l’indice des prix à la consommation 
limitée à la première année d'appli­
cation). M. Nixon signale que les 
chances sont alors élevées que les 
taux d’intérêt augmentent afin de 
combattre l’inflation, ce qui ne sera 
pas sans effet sur les budgets provin­
ciaux.

Il signale que les programmes in­
dexés s’en ressentiront et donne pour 
exemple les pensions versées aux en­
seignants qui coûteront $ 300 millions 
de plus à l’Ontario.

M. Nixon signale aussi que la TPS 
de 9 % appliquée aux billets de lote­
rie, par exemple, réduira de $ 60 mil­
lions les revenus qu’en tire sa pro­
vince.

Si, comme il est prévu, la TPS 
viendra réduire les revenus provin­
ciaux et accroître leurs dépenses, M. 
Nixon ne voit que trois possibilités 
pour les provinces : hausser les im­
pôts, couper dans les programmes ou 
emprunter davantage. « Si l’effet de 
la TPS est de transférer vers les pro­
vinces les problèmes fiscaux (d’Ot­
tawa à cause du déficit budgétaire), 
alors c’est inacceptable et injuste ».

De son côté, son homologue de la 
Colombie-Britannique, Melville Cou- 
velier, s’est dit « très déçu » par le 
projet de TPS puisqu’il passe, selon 
lui, à côté du problème principal 
d’Ottawa qui est de contrôler ses dé­
penses.
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SPORTS

CALGARY 8, QUÉBEC 8

Les Nordiques s’effondrent à la troisième
Nordiques 8, Flames 8 

Première période 
1- Québec. Kimble 1

io Leclerc
de la Presse Canadienne

QUÉBEC — Les Nordiques se sont 
effondrés, hier. Filant allègrement 
vers une victoire facile de 8-3, ils ont 
vu les Flames de Calgary venir de 
l’arrière avec six minutes à faire 
pour finalement arracher un match 
nul de 8-8.

Jusque-là silencieuse, la puissante 
machine des champions de la coupe 
Stanley s’est mise en marche en ins­
crivant cinq buts sans riposte pour 
semer la consternation dans la foule.

Les hommes de Michel Bergeron 
ont paniqué en territoire défensif 
mais il faut dire que le gardien Sté­

phane Fiset a fait cadeaux de quel­
ques buts aux Flames.

Les Nordiques ont pris les devants 
8-3 en troisième période sur des buts 
de Joe Cirella (1er) et Jeff Brown 
(2e).

Mais les Flames devaient revenir 
en force dès la 14e minute pour ins­
crire cinq buts sans riposte. Ils ont 
marqué trois buts en 27 secondes. Un 
record d'équipe pour les Flames et 
un record de rapidité contre les Nor­
diques. Gary Roberts, ses 6e et 7e, et 
Jim Peplinski, son premier, ont 
anéanti une défensive qui ne savait 
plus où donner de la tête.

Puis ce furent deux buts des Fla­
mes en quatre secondes, avec 15 se­
condes à faire au match, alors que

les Nordiques jouissaient même de 
l’avantage d'un homme. Doug Gil- 
mour (3e) et Paul Ranheim (3e) ont 
alors trompé un Fiset chancelant.

Darin Kimble (1er) a ouvert la 
marque à 4:26 à la suite du beau tra­
vail exécuté dans le coin par Claude 
Loiselle. Ce dernier a refilé le disque 
à Kimble, seul dans l’enclave, qui a 
marqué facilement.

Puis, les Nordiques ont ajouté 
deux autres buts pendant la pénalité 
majeure infligée a Jiri Hrdina après 
qu’il eut été pris en défaut pour avoir 
porté son bâton trop élevé contre Joe 
Cirella. Hrdina a aussi été expulsé.

Curtis Leschynshyn (1er) a alors 
trompé Rick Wamsley d’un tir de la 
ligne bleue et Michel Goulet (3e) a

sauté sur son propre retour pour 
chasser le gardien des Flames.

Les Flames ont réduit l’écart à mi- 
chemin sur un lancer inoffensif de 
Gary Suter (2e). Installé profondé­
ment le long de la rampe en terri­
toire ennemi, Suter a tiré haut vers 
Fiset. Ce dernier a fait l'arrêt de l’é­
paule mais la rondelle a ensuite 
glissé derrière lui pour se trouver 
une niche dans le fond du filet.
■ Pour une quatrième année consé­
cutive, le défenseur Stéphane G ué- 
rard ne pourra vraisemblablement 
pas disputer une saison complète. 
Guérard a subi une blessure au ge­
nou droit, jeudi à Philadelphie, et il a 
subi, hier, une arthrographie qui a 
décelé une petite lésion au ménisque.

LES ANNONCES
CLASSEES
286-1200

jjj[ Personnel de bureau

Espaces commerciaux
à louer

BOISBRIAND
IMMEUBLE NEUF 

À LOUER
4,000 à 23,000 pl. ca. 
1,600 ampères disp. 
Près autoroute 640 

Près GM
M. Bouderont ou 

Mme Lee 
645-2307

19-10-89

s Espaces commerciaux
à louer

1799, SAUVÉ EST
700 pi.ca. Disponible immédiatement.

384-6299

7130 ST-LAURENT
Près Jean-Talon. Local semi-commer­
cial, 2,175 p.c. avec sous-sol. Poss. 
option d'achal. 271-7628,387-3960.

BÉLANGER 3163, magasin à louer, li­
bre. 1 mois gratuit, 725-4833, 641 - 
1729.641-1371.

LAVAL, près du Pont Viau, 900 pi. car., 
2e, moderne, tout inclus, S900./mois, 
libre. 663-7795

0S] Espaces commerciaux
à vendre

ACHETONS GRANDES BATISSES:
Comm. et industr. Pas d’agents. Sec­
teur en ville etc... Gabriel,
Soir, 842-6346 jour, 939-2096 
$1,000.000. à $40,000,000

j®] Espaces industriels à
louer

LOCAUX entre 1,000 et 4,000 pi.ca. A 
Rosemont, sur Masson coin Des Era­
bles. Béton, gicleurs, très grandes fe­
nêtres. Bas loyer. Idéal oncepteurs, 
designers, créateurs, P.M.E, 525-2275.

ST-HUBERT Condo industriel, auto­
route 30, construit selon vos besoins. 
À vendre ou louer. 2,500 à 10,000 
pi.ca. 457-6093

Propriétés
commerciales

BATISSE COMMERCIALE: Boul. St- 
Joseph, Drummondville, valeur 
$500,000. laisserais à $335,000., bail 
commercial, const, neuve. Occasion 
unique. Léger comptant 819-591-8810

PARC INDUSTRIEL de Mascouche: 15 
min. de MTI, 10 min. de Laval. Nouvelle 
construction, 20,000 pi.ca., sur terrain 
de 56,000 pi.ca., incluant bureaux, 3 
portes 14 X14 niveau sol et 3 quais de 
déchargement. Hauteur libre 18% pi- 
possibilité de subdiviser. Appelez Ma­
non 629-3523.

TERREBONNE. 1650 ch. Gascon, bâ­
tisse commerciale neuve, entièrement 
climatisée, 7,500 pi.ca., terrain 25,000- 
pi.ca.. sur rue très achalandée, revenu 
garanti, parfait investissement: G. Le- 
may, 621-6909.

Locaux à louer

LANGELIER/JARRY
$11./pi.ca.. + dépenses d'o­
pération. À sous-louer: bureau 
3369 pi.ca., dans immeuble mo­
derne. Services complets, grand 
stationnement gratuit. Ascen­
seur. Accès métropolitain tacite. 
Mobilier disponible.

328-2722, poste 14

Commerces à vendre
* * Ecole de conduite * *

Appelez Maria 
272-1296

ÉCOLE DE CONDUITE
Bien situé i Montréal. Très bon poten­
tiel. À vendre,18,000.

325-2461 ou 641-1161.

19-10-89

Locaux à louer
BUREAU/MAGASIN 750 p.c. + sous- 
sol, petit centre d'achats. 8021 Biaise 
pascal, R.D.P. 643-1303,321-1887.

COIN IBERVILLE/MT-ROYAL
Locaux à louer 

668-8570

TERREBONNE, bureau + local com­
mercial neufs, climatisés, tapis, 2,100 
pi.ca.. sur rue très achalandée, 
$1,200./m.: G. Lemay, 621-6909.

‘"u' Commerces à vendre

RESTAURANT
Réputé et fréquenté, au 
coeur de la zone de vill­
égiature de la rivière Ri­
deau. Quatre-Saisons pro­
priétaire se retire. 130 si­
èges plus patio 20 sièges. 
Vente $900,000. Prix 
$825,000. incluant terrain, 
bâtiment et équipement. 
Intéressera les investis­
seurs de $300,000. mini­
mum. Excellent potentiel 
de croissance. Particuliers 
seulement S.V.P. John: 
(613)267-3372.

19-10-89

LES
ANNONCES
CLASSÉES

DU
DEVOIR
286-1200

A PARENT - RESTAURANT: 54 places, 
club vidéo, des souvenirs. loto-Qué­
bec. Cause fatigue. Bon chiffre d'affai­
res Int. Denise, 819-667-2305. Inté­
ressé seulement.

BAR LAITIER, équipement neuf, plus 
yogourt glacé, centre de Rosemère, 
bon loyer, pas d'agent, personne sé- 
rieuse, prix à discuter, 621-7633.

BASSES LAURENT1DES 
RESTAURANT 

CONCEPT TRES ORIGINAL
Location stratégique, restauration ra­
pide, de qualité, décoration profes­
sionnelle. potentiel excellent, chiffre 
d'affaires prévu 1989 $400,000. Jean- 
Pierre Paradis, System-A, 1-514-562- 
7966, soir: 1-514-533-6182.

BOUCHERIE française, clientèle éta­
blie, haut de gamme, rendement ex- 
ceptionnel, M. Trudeau: 591-6501.

BOUCHERVILLE, boutique cadeau 
unique en son genre, bonne clientèle. 
Inf. 641-3913, soir 463-0353.

BOUTIQUE A ST-SAUVEUR Village, 
avec clientèle établie, vêtements de 
marques renommées pour hommes et 
femmes, cause: Déménagement. (1) 
227-2494,227-2346.

CAMPING A VENDRE: A MANSON- 
VILLE. 70 acres, sur bord rivière, lac 
artificiel, 120 terrains, golf par 3. can­
tine, salle communautaire, maison ré­
novée, 12 pièces. Poss. .maison bed 6 
breakfast.. 1-292-3737 -1-263-9668

CHARCUTERIE - FRUITS • LEGUMES 
À vendre, cause maladie. Prix à discu­
ter. 351-2606-273-0115

DEPANNEUR à Laval, bien situé, chif­
fre d'affaires: $400,000./an. Plus vali- 
deuse. $75,000.669-7847.

DÉPANNEUR aubaine, bien situé, rue 
Bélair, loyer bas et rentable. 670-2730.

SUPER AUBAINE 
A VENDRE

Hôtel au Fil de l'Eau, 12 unités de mo­
tel, restaurant, bar, plage privées, ré­
gion St-Gabriel de Brandon. 

514-8845748

S. Ameublements

AVIS
AUX CONSOMMATEURS

Meubles de manufacture à prix de 
gros. 351-7079. A. Teuler Liée.

Instruments de 
musique

60 MOIS POUR PAYER
Pas de comptant. Pianos d'apparte 
ment, à queue ou numérique. Kimball, 
Samick, Bosenderfer ou Roland neufs 
ou usagés. Très grand choix. Aussi 
feuilles de musiquè et accessoires. 

PIANO BOSERDORFErt 
6090, Shertxooke-OuetL 

462-5304

PIANOS HEINTZMAN 
NEUFS

Prix réguliers $6,250.
Pour seulement $3,800.

Pianos neufs Hefntzman 
Prix réguliers $5,400.
Pour seulement $2,900.

Spécial jusqu'à fin octobre 
AMANTY MUSIC, 311 BEAUBIEN-EST 

2745413

çai Antiquités
ACHAT à prix élevé. Achetons gravu­
res tcart, tableaux anciens, bijoux or, 
argent, tapis, laliques, statues bronze 
et marbre. Successions complètes 
Antiquités Guy: 2325, Guy. 935-3600.

m Artisanat
ARTISANAT

À vendre: Métier à tapisserie, haute 
lisse, 60 po. Tissard, 2 cadres. Métier à 
tisser 45 po., Nilus. 4 cadres avec ros 
plus lavette et banc. Demandez:
Mme Desmarais, 731-6019

H Oeuvres d'art
AVIS AUX COLLECTIONNEURS!

Toiles: • Le Groupe Des Septs ». Éga 
lement artistes contemporains 
t(613)230-2808.

Animaux
PITT BULL non agressif, 1 ans 4 mois, 
femelle, opérée. Cause déménage­
ment. 672-2654 après 14h.

Divers

S Ottres d'emploi
UNE CARRIERE dans la vente. On 
vous offre entrainement professionnel 
Vente par rendez-vous. La représen­
tation d'une prestigieuse compagnie. 
Pas d'exp. née. Si + de $700./sem. 
vous parait raisonnable alors tét. pour 
interview à: Mme Kramer: 744-4878.SUS" Hospitalier, santé,

médical

SECRÉTAIRES
Pour bureau d'architectes

• Maitrise du français et de l'an­
glais

• Connaissance du Traitement 
de Texte et aptitudes en infor­
matique.

• Capacité d'organisation et ini­
tiative.

• Dynamique avec sens du défi
• Minimum 3 ans d’expérience 

en secrétariat.
Deux posies permanents sont 
offerts dont un à temps partiel.

M. Nazar
(514)731-2739

23-10-89

K Cours
ACCEPTERAIS CHARGE: De répéti 
teur (tuteur) auprès d'un enfant, y 
journée/sem. Suis étudiant en littéra 
ture. 284-2372, à partir de 13h

ANGLAIS COURS PRIVÉS, professeu 
diplômé, immersion, $45. pour 2 heu 
res: 481-9474.

FRANCAIS-PHYSIQUE-MATHS
Cours à tous les niveaux. Professeu 
qualifié. 277-2990.

njH Déménagement

A BAS PRIXI Appelez PIERRE. Démé 
nagement en tous genres. Estimatior 
gratuite. 937-9491.

GILLES JODOIN TRANSPORT INC
Déménagement de tous genres, spé 
cialité: appareils électriques. Assu 
rance complète. 253-4374.

® Entretien, réparations,
rénovations

RÉNOVATION/PEINTURE Travail pro 
pre et professionnel. Réf. disp. Richarc 
ou François: 5245664,522-0761.

jfl Lavage, nettoyage
SERVICE D'ENTRETIEN MALO ENR

Lavage de vitres (hauteur), murs, ta­
pis, peinture, démolition. Nett. général 
comm./rés. 20 ans d'exp. 447-0675.

Santé
MASSOTHÉRAPIE, chinois, européen 
douleur, relaxation, sportif. 3 Ave 
Cornwall, V.M.R. 738-7917.

MAUX DE DOS?
Alignement postural, respiration. 

Claire Trencia: 526-1681

^is) Tenue de livre 
déclaration d'impôt

SERVICE COMPLET DE: 
Tenue de livre par informatique 

Particuliers et PME
GESTION CONGES INC. 3931226

1 Traitement de texte
*** ÉTUDIANTS ***

Traitement de texte. 
Petits tarifs. 287-5659

3J] Préparation de
curriculum vitae

PAR UN PROFESSIONNEL 
Service personnalisé

Métro Laurier. 8437189

Occasions d’affaires
AHUNTSIC: Location ou vente, 4,524 
pi.ca., bureau avec ou sans entrepôt. 
Commerçant détail ou professionnel
387-4001

AVONS CLIENTS pour investissement 
garanti. Rendement annuel jusqu'à 
20%. 875-5625.

CINÉMA
Rive-Sud. 250 places avec scène pour 
représentation théâtrale. Se vend avec 
la bâtisse et terrain de 17,842 pi.ca. ex­
cellente occasion. Courtiers: Gilles 
Mercille ca, Normand Thibodeau. 
646-7012. Boitard Parenteau Crtr. 
442-4432

DEVENEZ VOTRE PROPRE PATRON
Entreprise internationale de services. 
Excellent revenué Formation complète 
et soutien continu. Territoire exclusif. 
Personnes ambitieuses seulement. In­
vestissement requis, financement dis­
ponible.

Ron McLeod: 800-5435197.

AUTO A DONNER à oeuvre de charité, 
très bon état, contre reçu d'impôt ad- 
misible. Yvan, 2732599.

VENTE DE SUCCESSION. Du 16 oet 
■u 22, de 10h i 19h. Tapis anciens, 
vase de Lalique, tableaux, nombreux 
livres de collection, linges brodés, 
s/manger 1950, service de Limoge et 
Royal Boulton, lampes, bijoux, nom­
breux items 44, Robert, Outremonl

RÉSIDENCE D'ACCUEIL LA MAISON 
BLANCHE Autonomes $ semi-auto­
nomes, Deux-Montagnes. Atmosphère 
chaleureuse, syst./appels, serv. remar­
quable, endroit agréable. 472-5227.

INVESTISSEURS
Avez-vous un minimum de $12.000 à 
replacer ou à investir? On vous offre 
un placement sûr et garanti avec ren­
dement au-dessus de la moyenne.
Ne soyez pas sceptique mais sérieux. 
Ceci est une occasion à ne pas laisser 
passer.

Inh 677-4729

INVESTISSEURS
Avons mis au point un produit d'inso­
norisation du bruit d'impact. (I.I.C.). 
Enregistrement du brevet pour le Ca­
nada. U.S.. Europe. Etudes de mise en 
marché, tests, technologie de produc­
tion, facilité de manufacturation ac­
quise.

Produit en grande demande 
Profit plus qu'intéressant à court terme 

Information: Le Groupe Sonim Ltée. 
(514) 351-9335 de 17h à 20h

NE CHERCHEZ PLUS, restaurant fran­
çais gastronomique, très bonne clien 
tète, affaires $725,000 pas année, per­
sonnel très bien formé, bâtisse et com­
merce à vendre, prix très abordable 
M. Mongrain, 4635026.

PARTENAIRES DANS IMMEUBLES 
A REVENUS

Bien situé, gens très intéressants, offre 
bonne gestion, moins de 1 % de va 
cance.

Info. M. Roy 4433636

VOUS MANUFACTUREZ UN 
PRODUIT? Aimeriez-vous avoir plu 
sieurs représentants? On a fa solution 
Demandez Michel 5147599158.

SEE" Offres d'emploi J^^Ôffresjremploi^^^^ ^^^3Hres^emploT
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LE DEVOIR
RECHERCHE

camelots
secteurs
Châteauguay, Mercier,
Outaouais,
Outremont

contacts
Daniel Gauthier: 699-1868 
Jean-Paul Gratton: 243-4970 
Denise Cabot: 643-3854

camelots motorisés
secteurs
Outaouais
Outremont

contacts
Jean-Paul Gratton: 243-4970 
Denise Cabot: 643-3854

Ces postes sont ouverts aux hommes et aux femmes

Pour tout autre secteur 332-3890
Extérieur: région 514 1-800-361-6059

région 418-819 1 -800-361-5699
J NO.

Offres d'emploi 1 Offres d’emploi m
LE DEVOIR

TELEMARKETING
Plusieurs postes en télémarketing sont 

présentement disponibles, de jour et de soir, 
à temps plein ou partiel. Nous offrons 
d’excellentes conditions de travail et 

assurons votre formation.

HORAIRES VARIABLES 
De jour ou de soir

Exigences: Facilité d’expression, 
bonne diction, bilinguisme. 

Communiquez avec 
Marie-Claude Gaudet au 844-7531 

entre 9h00et I7h00

J N.O
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LE DEVOIR

Occasions d'affaires
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GRATUIT
VOYAGE

(SUD)
POUR DISTRIBUTEUR 

QUALIFIÉ
NOUVEAU CONCEPT 

S’EAU’S 
INFO:

956-0710
19-1Q-89

Argent demandé
PRÉTEUR recherché pour 1ère hyp de 
$80,000 ou $40,000. en 2ème Evalua­
tion $100,000. Taux négociables Im­
meubles dans secteur de Québec. 

1-418-681-9633

Bateaux, moteurs, 
yachts, voiliers

PROMOTIONS
2 postes en télémarketing sont disponibles pour le 

département des abonnements promotionnels. Nous 
offrons de bonnes conditions de travail et assurons la 

formation.

HORAIRE:
Lundi au jeudi de 17h à 21h

Exigences: Facilité d’expression, bonne diction, 
bilinguisme un atoul.

Communiquez avec 
Patrick Koczan au 844-3361 

entre 16h et 2lh.

J N O

K Voyages g Voyages

TOUT EN
FRANÇAIS

DU 22 DÉCEMBRE 6 JANVIER

HAWAII
POUR NOËL ET LE NOUVEL AN:

HYATT REGENCY WAIKIKI
LE MEILLEUR HÔTEL EN FACE DE LA PLAGE
DEMANDEZ LA BROCHURE DÉTAILLÉE

P/rtClUB Tôt.:VJ _____  (514)523-2143
VOYAGES (418)624-2656 

VON DUPUIS

BAYLINER 66:3.ol. remorque, deep 
sounder, cabine, 50 hres $18,500 
363-4376

Planches à voile
SUPER VENTE 

FIN DE SAISONIf
Neil Pryde, North. Gaslra, Wind Sure, 
Bare, Ronny, Custom WRV, 30 
noeuds. 427 Ch. Des Patriotes, St-Ma- 
thias, 658-7438

SS Automobiles à vendre

RELAXEZ 
EN PORSCHE 

TURBO 86
(22,000 km)

VALEUR À NEUF 
125,000.00 $ 

621-8496 
VENTE RAPIDE

19-10-89

PORSCHE
TARGA

1984
(47,000 km.) 

couleur bourgogne.
386-1970

1910-89

^ Automobiles à vendre

AUDI 90,89:25.000km 
31 mois de garantie. $26,000.

3931383 - 4630899

Occasions d’affaires

MARCHE PUBLIC 
DE LA 

MAURICIE
Nous sommes à la 
recherche de MAR­
CHANDS pour ven­
dre leur marchandise 
dans un Marché aux 
Puces. Pour de plus 
amples informations 
veuillez communi­
quez aux numéros
1-819-378-4757
514-951-7631

BMW 32011978, aut., 105,000 km, 
(reins, suspension, silencieux neul, toit 
ouvrant, $3,800,667-2685.

CORVETTE 8$ Rouge, int. rouge, toit 
ouvrant, verre tumé, 39,000 km., con­
dition A1, gar. 3 ans. jamais sortie l'hi- 
ver. $30,500 nég. 662-9239,251-4036

191989

Occasions d'affaires

MATANE
RESTAURANT

Bien situé, centre-ville, im­
meuble et fonds de com­
merce, incluant 2 logements.

AVANTAGES
— Bonne clientèle locale
— Bon chiffre d'affaires 

1,000,000 S et plus.
— Excellente rentabilité

EXIGENCES 
Investissement 200,000 $ mi­
nimum. Excellente occasion 
pour acheteur sérieux 

Paul Gagnon RE/MAX 
Haute-Ville Québec Crtr 
Bureau: 418-687-3211 

rés.: 418-424-3811

23-1989 191989

FORD PROBE GT TURBO 1989:
22,000km., freins A.B.S., ordinateur de 
bord, toit, air, garantie 6 ans. $16,600. 

j De9h à 21h. 3590988

JETTA CARAT '86. gris loncé, 76,000 
km. air, siège chauffant, toit ouvrant,

I vitre élect. 4 pneus d'hiver neuls,
' cruise, prix $10,900.9337650.

MERCEDES 560 SL, blanche, intérieur 
couleur chamois. 1989, 9,000km. 

$73.000 M. Vanler 8436635.

MERCEDES BENZ 300D 77. couleur 
bleu-vert, pétrole, 220,000 km 

819357-7622

PORSCHE 911T, rouge, 1972, état im­
peccable,

5235868

TOYOTA TERCEL SR5, limit., 4X4. 
86, 8 Michelins. Ireins neufs. $7,200 

5836078

TRIUMPH TR6 74, blanche, excel mé­
canique. Venez voir! Faites votre offre! 
6230348 ou 4333924.

Le jeune arrière des Nordiques sui­
vra des traitements de physiothé­
rapie d’ici à lundi mais si la situation 
ne s’améliore pas, il devra subir une 
arthroscopic. Son absence pourrait 
alors durer de quatre à six semaines, 
il Même s’il n'a pas joué, le gardien 
Sergei Mylnikov a participé à son 
premier match officiel dans la LNH, 
hier. Mylnikov agissait à titre d’au­
xiliaire à Stéphane Fiset.
■ Pour sa part, le fragile Jeff Jack­
son en était aussi à son premier 
match de la saison, lui qui a subi un 
claquage au cours des matchs hors- 
concours. Jackson n’a disputé que 311 
matchs avec les Nordiques l’an der­
nier, étant victime de maux chroni­
ques au genou droit. 11 a d’ailleurs 
subi une opération au cours de l’été.
■ Le défenseur Bryan Fogarty re­
prendra l’entrainement régulier 
avec ses nouveaux coéquipiers dès 
aujourd’hui. Sa convalescence, à la 
suite de son appendicectomie, s’a­
vère plus courte qu’on l'aurait cru.
■ Mike Hough, Paul G illis, RonTu- 
gnutt, Jari Gronstrand, Stéphane 
Guérard, Steven Finn et Lucien De 
Blois n’ont pas joué, hier, chez les 
Nordiques. Du côté des Flames, 
Terry Crisp a laissé de côté Sergei 
Priakin, Jonas Bergqvist et Roger 
Johansson. Quant à Mark Hunter 
(genou) et Colin Patterson (aine) 
leurs noms sont sur la liste des bles­
sés.

Loiselle, Adams
2- Québec. Leschyshyn 1

Fortier, Dore

4 26

7 31
3- Québec Goulet 3

Salue. Marois 8 29
4—Calgary. Suter 2

Gilmour. Mullen 9 44
5- Québec Stastny 2

Jaivi. Petit 15 03
Pénalités — Petit Que 0 33. Hrdina Cal (mai, me ) 

4 34, PeplinsKi Cal 10 21. McRae Que 15 50. Fleury Cal 
(double min ), McRae 18 16

Deuxième période
6— Calgary, Otto 3

Suter .Mullen 0 24
7— Calgary. NieuwendyK 6

Makarov, Maclnms 813
8 Québec l afleur 5

Brown, Cirella 14 31
9- Québec. Stastny 3

Doré. Brown 14:59
Pénalités — Petit Que 0 24. Picard Que 6 10. Fleury 

Cal (mai. inc ) 10 41. Murzyn Cal. Dore Quô 17 31 
Troisième période

10— Québec. Cirella 1
Stastny, Jarvr 7 35

U Québec. Brown 2
Stastny, Jarvr ................11 27

12—Calgary. Roberts 6
Nattress, Makarov .............. 13 27

13—Calgary, Roberts 7
NieuwendyK, Makarov 13 43

14—Calgary, Peplinski 1
Ranheim. Maclnms 1354

15—Calgary, Gilmour 3
Maclnms. Otlo 1945

16—Calgary, Ranheim 3
Gilmour 1949
Pénalités — Cirella Quô 15 07. Marois Qué 16 55. 

Maclnms Cal 17 04. Roberts Cal (double mm . inc ). Ci­
rella Qué 19 41

Prolongation
—Aucun but 

Pénalités — Aucune
Tirs au but

Calgary 6 10 16 3 — 35
Québec 10 8 5 5 — 28

Gardiens—Calgary. Wamsley. Vernon, Québec, Fiset 
Assistance — 15,391

EN BREF...
Probert purgera 3 mois de prison
DETROIT (AP) — Bob Probert, ancien ailier gauche des Red Wings de 
Detroit, a été condamné hier à trois mois de prison et a écopé de $ ‘2,000 
d’amende pour avoir importé de la cocaïne du Canada aux Etats-Unis. Le 
juge Patrick Duggan a rendu sa décision après avoir entendu les témoignages 
des dirigeants des Red Wings, dont l'entraîneur-chef Jacques Demers.

Kurvers ne veut pas jouer à Toronto
TORONTO (PC) — Le défenseur Torn Kurvers est retourné h son domicile au 
Minnesota plutôt que de se présenter aux Maple Leafs de Toronto. « Pour des 
raisons personnelles, je ne vais pas me présenter aux Maple Leafs », a-t-il dit 
à New York alors qu'il se dirigeait à destination de Detroit.

Brad Gilbert éliminé au 1er tour à Tel Aviv
TEL AVIV (AFP) — L’Américain Brad Gilbert, tête de série numéro 1, a été 
éliminé dès le premier tour du tournoi de Tel Aviv par le Britannique Jeremy 
Bates, en trois seLs, 6-7,7-6,7-6, après trois heures et cinq minutes de jeu. De 
son côté, l’Américain Jimmy Connors s’est imposé avec une grande facilité 
face aux modeste Néerlandais Menno Costing, 6-2 et 6-0.

Zurich: victoire à l’arraché de Kelesi
ZURICH (AP) — La Torontoise Helen Kelesi, septième favorite, a peiné 
avant de vaincre l’Américaine Ann llenricksson 6-1,3-6,7-5 et elle a ainsi évité 
de subir le même sort que certaines favorites au tournoi de tennis intérieur de 
Zurich. La Bulgare Manuela Maleeva, deuxième tête de série, s’est ainsi 
inclinée devant la Française Nathalie Tauziat 6-2,6-2. L’Allemande de l’Ouest 
Eva Pfaff a créé une autre surprise en éliminant la Néo-Zélandaise Belinda 
Cordwell, huitième favorite, 4-6,7-6 (7-5), 6-3. La Yougoslave Monica Seles, 
âgée de seulement 15 ans et quatrième favorite, n’a eu besoin que de 55 
minutes pour prendre la mesure de la Suissesse Kmanuela Zardo 6-1 et 6-2.

Steve Pelluer échangé aux Chiefs
IRVING, Texas (AP) — Les Cowboys de Dallas ont échangé hier le quart 
gréviste Steve Pelluer aux Chiefs de Kansas City en retour de deux choix au 
repêchage de 1990 et 1991, et ils ont cédé un choix au repêchage de 1990 en 
retour du demi offensif Paul Palmer, des Lions de Detroit.

Coupe America: les Néo-Zélandais feront appel
PARIS (AFP) — Les Néo-Zélandais du Mercury Bay Boat Club feront appel, 
avant la date limite du 18 octobre, du verdict rendu le 19 septembre par la 
Cour d’appel de la cour Suprême de l’État de New York ayant eu pour 
conséquence de redonner la coupe America au San Diego Yaeht Club, a-t-on 
appris hiei à Paris de source informée.

BASEBALL
Série mondiale

(Quatre de sept)

Samedi
Oakland 5, San Francisco 0

Dimanche
Oakland 5, San Francisco 1

Hier
Oakland à San Francisco, annulé

Ce soir
Oakland, Welch, à San Francisco, Ro­

binson, 20 h 35
Demain

Oakland à San Francisco, 20 h 35, 
si nécessaire

Samedi
San Francisco à Oakland, 20 h 35, 

si nécessaire
Dimanche

San Francisco à Oakland, 20 h 35, 
si nécessaire

FOOTBALL
Ligue nationale

Lundi
Buffalo 23, Rams de LA 20

Dimanche
Dallas à Kansas City 
Green Bay à Miami 

Indianapolis à Cincinnati 
Raiders de LA à Philadelphie 

Minnesota à Detroit 
Jets de NY à Buffalo 
Pittsburgh à Houston 

Tampa Bay à Washington 
Nouvelle-Angleterre à San Francisco 

Atlanta à Phoenix 
Denver à Seattle 

Nouvelle-Orléans à Rams de LA 
Giants de NY à San Diego 

Lundi
Chicago à Cleveland

HOCKEY
Ligue nationale

Lundi
Washington 4, Montréal 3 

Hier
Calgary 8, Québec 8 

Minnesota 6, Islanders 3 
Chicago 3, Rangers 3 

Pittsburgh 7, Toronto 5 
Boston à Los Angeles 

Ce soir
Calgary à Montréal 
Buffalo à Hartford 

Phil'phie au New Jersey 
St. Louis à Pittsburgh 
Vancouver à Toronto 
Minnesota à Detroit 

Winnipeg à Edmonton 
Demain

Hartford à Rangers 
Québec à Chicago 
Detroit à St. Louis

Les meneurs
Parties d’hier non incluses

b a pis
Gretzky, LA..... 5 10 15
Reinhart, Van... 5 9 14 
Makarov, Cal. .. 2 10 12
Nieuw'dyk, Cal. 5 6 11 
Yzerman, Det ., 4 7 11
Francis, Har.... 5 5 10
Neely, Bos....... 5 5 10
Wilson, Chi...... 4 6 10
Bourque, Bos... 1 9 10

LIGUE NATIONALE
Conférence Prince-de-Galles

Section Charles Adams
Pl g P n bp bc pts

MONTRÉAL............ 7 4 3 0 21 15 8
BUFFALO................ 6 3 2 1 20 18 7
BOSTON................. 6 2 3 1 19 22 5
HARTFORD 6 2 4 0 21 24 4
QUÉBEC................. 6 1 4 1 25 29 3

Section Lester Patrick
RANGERS NY........ 6 4 1 1 25 20 9
PITTSBURGH........ 6 3 2 1 24 20 7
WASHINGTON....... 6 3 2 1 23 21 7
NEW JERSEY....... 5 2 2 1 18 16 5
ISLANDERS NY..... 6 2 3 1 26 27 5
PHILADELPHIE..... 6 1 4 1 17 24 3

Conférence Clarence Campbell
Section James Norris

MINNESOTA. ......... 6 5 0 1 26 16 11
CHICAGO....... ......... 7 3 3 1 25 26 7
ST. LOUIS..... ......... 4 2 2 0 15 15 4
DETROIT....... ......... 6 2 4 0 21 29 4
TORONTO.... .......... 6 15 0

Section Connie Smythe
23 37 2

CALGARY..... ......... 7 4 1 2 39 31 10
LOS ANGELES........ 6 4 2 0 29 24 8
VANCOUVER .......... 6 3 2 1 25 26 7
EDMONTON. .......... 5 2 2 1 19 19 5
WINNIPEG.... .......... 5 2 3 0 16 18 4


